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Les paiements numériques au 
service de la mobilité urbaine : 
Aider les villes à devenir plus 
vertes et plus connectées
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L’équipe Mobilité urbaine de Visa permet aux villes de facturer 
et de recueillir des paiements à travers un moyen transparent, 
rapide, facile et sécurisé de payer les déplacements. Les 
usagers peuvent planifier leurs déplacements via une 
application et régler leur mode de transport via cette dernière 
ou une carte sans contact. Non seulement ce système attire 
les usagers et rend le paiement plus efficace, mais il offre 
également des moyens innovants de générer de la valeur 
supplémentaire, comme des données, des programmes de 
récompenses et un soutien promotionnel de l’industrie. 

Le système Tap to Pay fonctionne déjà très bien dans de 
nombreuses villes à travers le monde. Par exemple, cinq 
ans après l’adoption du paiement sans contact par le 
système de transport londonien, la carte ou le dispositif 
sans contact est désormais le moyen le plus courant de 
régler ses déplacements dans le centre-ville. Cette évolution 
a fondamentalement changé la façon dont les clients 
appréhendent la mobilité urbaine, et a considérablement 
réduit l’impression de billets papier et titres de transport. 
Visa apporte des solutions efficaces aux exploitants de 
mobilité urbaine et aux villes, qui peuvent alors consacrer 
plus de temps, d’attention et de ressources aux problèmes 
complexes du transport en commun (itinéraires, horaires, 
sécurité, propreté, entretien) afin de créer une expérience 
agréable pour les usagers.

En collaboration avec des villes, des gouvernements locaux 
et plus d’une centaine de partenaires, dont des fournisseurs 

publics et privés de services de mobilité urbaine, Visa permet 
d’améliorer les réseaux de transport et d’offrir aux clients une 
meilleure expérience de déplacement. Le paiement sécurisé 
de Visa fonctionne dans plusieurs modes de transport, sans 
difficulté et avec un maximum de commodité pour l’usager. 
Les clients gagnent un temps précieux en évitant d’avoir à 
acheter un billet, à gérer une carte de transport ou à faire 
la queue pour recharger leur titre, ce qui réduit les coûts de 
billetterie, le temps d’immobilisation des véhicules et les 
émissions de carbone. Dans le même temps, les opérateurs 
de transport, les urbanistes et les administrateurs limitent 
l’émission des cartes en plastique et des billets en papier,  
et peuvent plus facilement gérer les machines, les processus 
ainsi que les personnes qui entretiennent l’infrastructure  
sur mesure de ces systèmes.

Ces systèmes conviviaux pour les utilisateurs et les 
exploitants augmentent le nombre d’usagers et leur 
satisfaction, ce qui a un impact positif sur l’économie des 
villes et réduit leurs émissions de carbone.

Décarbonisation : un appel urgent à tous

Les scientifiques tirent la sonnette d’alarme à propos du 
changement climatique, avertissant que nous n’avons qu’une 
dizaine d’années pour inverser la tendance et éviter des 
effets dévastateurs.² 

Dans les villes du monde entier, les administrateurs et les 
urbanistes tentent de nouvelles approches pour rendre les 
systèmes de transport plus durables sur le plan environnemental 
et plus efficaces sur le plan logistique. Les émissions de gaz à 
effet de serre dues aux transports sont en passe de doubler 
d’ici 2050, et les véhicules particuliers sont déjà responsables 
de 70 % d’entre elles et de 50 % de la pollution atmosphérique 
urbaine.1 Développer la mobilité multimodale, notamment les 
transports en commun et les options de micro-mobilité, est 
essentielle pour réduire ces chiffres. La mise en place de systèmes 
efficaces de paiement est l’un des meilleurs moyens d’encourager 
la fréquentation et de renforcer la durabilité économique des 
systèmes de mobilité.
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«  Il est urgent de dépolluer la planète, 
de lutter contre le changement 
climatique et de favoriser le 
développement durable. Nous ne 
pouvons y parvenir qu’en prenant  
des mesures décisives dans ce secteur. 
Des solutions technologiquement  
et commercialement viables existent, 
mais nous avons besoin de politiques 
et de partenariats plus solides pour les 
mettre en œuvre plus rapidement. » 

  –   Erik Solheim, directeur exécutif du Programme 
des Nations unies pour l’environnement7

La Convention-cadre des Nations unies sur les changements 
climatiques (CCNUCC) vise à limiter l’augmentation globale 
de la température à 2 °C au-dessus des niveaux préindustriels, 
voire à 1,5 °C3, un objectif qui ne peut être atteint qu’en 
ramenant les émissions de gaz à effet de serre (GES) à zéro 
d’ici 2080.⁴ Les taux actuels d’émissions de GES sont en passe 
d’entraîner une augmentation intolérable de la température 
de 2,9° à 3,4 °C au-dessus des niveaux préindustriels d’ici 2100.⁵ 
Un tel scénario entraînerait selon l’ONU des changements et 
des événements « catastrophiques » dans le monde entier.⁶ 

Des mesures audacieuses, autant dans le secteur public que 
dans le privé, sont nécessaires pour réduire rapidement les 
émissions de ces gaz qui altèrent l’atmosphère et aider les 
pays à s’adapter aux effets du changement climatique, qui sont 
désormais irrépressibles. Face à cette crise, les villes font preuve 
d’une grande réactivité et s’efforcent de transformer leurs 
infrastructures urbaines de manière à ce que les populations 
locales et la communauté mondiale en bénéficient.

Les villes : les plus réactives en matière 
de climat

En tant que centres de population majeurs, les villes sont 
responsables de manière disproportionnée du changement 
climatique. Alors qu’elles abritent actuellement 55 % de la 
population mondiale, les villes consomment 78 % de l’énergie 
mondiale et produisent 60 à 75 %⁸ des émissions mondiales 
de gaz à effet de serre.⁹ Et ces chiffres risquent d’augmenter, 
car la population urbaine de la planète croît rapidement. Les 
citadins devraient représenter 68 % de la population mondiale 
d’ici 2050¹⁰, date à laquelle le monde devrait compter 
50 mégapoles de plus de 10 millions d’habitants chacune.11

Si les villes contribuent largement au changement climatique, 
elles peuvent aussi y apporter une solution puissante et 
proactive.12 Les changements à petite échelle apportés aux 
infrastructures et à la planification urbaine peuvent avoir 
un impact considérable sur la réduction des émissions de 
carbone, en particulier lorsque les villes se développent. 

Les villes le savent et commencent déjà à s’organiser. Les 
principales villes du monde ont formé un réseau appelé C40, 
qui s’est engagé à prendre des mesures pour lutter contre 
les émissions et réduire les impacts climatiques. Lors du 
sommet Action Climat de l’ONU qui s’est tenu à New York en 
septembre 2019, les villes participantes se sont engagées à 
prendre en compte le risque climatique dans leurs décisions 
de planification et d’investissement, avec pour objectif de 
créer au moins 1 000 projets urbains éco-intelligents tangibles 
d’ici à 2030.13 Lors de ce même sommet, 100 organisations ont 



 3 3Les paiements numériques au service de la mobilité urbaine : Aider les villes à devenir  
plus vertes et plus connectées

formé la coalition Action towards Climate-friendly Transport 
(ACT), s’engageant à réduire les émissions de carbone dans 
les transports. Il s’agit de la plus grande coalition mondiale 
visant à faire du transport un élément de la solution pour le 
développement durable, conformément à l’accord de Paris.14

Visa s’est engagée à fournir aux villes optant pour la 
mobilité urbaine des solutions de paiement complètes et 
techniquement avancées, conçues spécifiquement pour 
répondre aux besoins des opérateurs de transport. 

«  Chers amis, je vous le dis clairement : 
nous pouvons gagner cette course »,  
a déclaré le secrétaire général de l’ONU, 
António Guterres, dans son discours  
de clôture du Sommet.15

La mobilité urbaine : clé de l’action 
climatique des villes

Des systèmes de mobilité urbaine efficaces sont essentiels 
à la réussite économique et à la durabilité des villes.16 Les 
citadins souhaitent disposer d’un système de transport 
dynamique qui leur permette de se déplacer de manière 
fiable et facilement à travers le paysage urbain. Des 
transports plus rapides, plus faciles, plus sûrs, plus propres et 
plus écologiques attirent un plus grand nombre d’utilisateurs, 
ce qui stimule la densité de population, favorise la réussite 
économique des villes et réduit l’empreinte carbone des 
réseaux de transport. 

Le transport est l’un des principaux responsables de la 
production de carbone dans les villes.17 En 2017, le transport 
routier était responsable de près de 72 % des émissions 
totales de gaz à effet de serre dues aux transports. Parmi 
ces émissions, 44 % provenaient des voitures de tourisme.18 
L’amélioration de l’efficacité des transports est donc essentielle 
pour réduire les émissions de GES des villes. Des études 
montrent que l’adaptation des itinéraires et des horaires 
des transports en commun en fonction de la demande 
des usagers permet de réduire le nombre de véhicules et 
d’augmenter la densité des usagers par véhicule roulant, 
réduisant ainsi les émissions polluantes d’environ 13 %.

Voyage personnel

Comment les citadins des grandes villes du 
monde entier utilisent les transports publics18

Temps de trajet

Mobilité urbaine Visa

Déplacement au travail/école

44 % 54 %

27 % 50 %

46 % des citadins dans 
les grandes villes du 
monde entier ont connu 
une augmentation des 
temps de trajet au cours 
des cinq dernières années.

37 % des citadins dans 
les grandes villes du 
monde entier s'attendent 
à ce que leur temps 
de trajet deviendra plus 
long au cours des cinq 
prochaines années.19

50 % des citadins 
interrogés utiliseraient 
davantage les transports 
publics s’ils pouvaient 
plani�er et payer des 
voyages sur une seule 
application.20

27 % des citadins dans 
les grandes villes du monde 
entier indiquent qu’ils 
utiliseraient davantage 
les transports publics s’ils 
étaient plus facile à payer.

46 % 37 %
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L’utilisation du paiement numérique peut également 
encourager les usagers à opter pour des solutions de  
micro-mobilité (comme le vélo et le scooter en libre-service) 
dans leurs déplacements multimodaux, ce qui peut contribuer 
à réduire les embouteillages et les émissions de GES. Bien qu’il 
soit difficile d’évaluer le nombre d’usagers (micro-mobilité) 
qui conduiraient en l’absence de ces programmes, il existe 
des avantages potentiels. Une analyse de Deloitte révèle que 
si les usagers non cyclistes se déplaçaient à vélo 96 jours par 
an, les émissions de carbone pourraient être réduites au total 
de 5 millions de tonnes métriques par an22 dans les principales 
zones métropolitaines des États-Unis, soit la quantité émise par 
la consommation annuelle d’énergie de près de 600 000 foyers, 
ce qui nécessiterait 82,7 millions d’arbres sur une décennie de 
croissance pour capturer le carbone.23 

Les villes jouent depuis longtemps un rôle majeur en adaptant 
la politique et la structure des transports afin de réduire les 
émissions de GES et contribuer à une solution climatique. Dans 
le cadre de ce changement, Londres a mis en place dès 2003 
des péages urbains pour réduire le nombre de véhicules 
dans le centre-ville, tout en ajoutant 300 autobus aux lignes 
urbaines24 La Californie, qui abrite deux des villes américaines 
les plus peuplées, poursuit son leadership en matière de 
politiques vertes, notamment dans le domaine des transports. 
L’État dispose de solides programmes visant à réduire les 
émissions dans le secteur des transports, et contribuer à 
l’objectif de réduction des émissions de GES de 40 % par 
rapport aux niveaux de 1990 d’ici 2030.25 En prouvant qu’elles 
peuvent fixer et atteindre des objectifs aussi audacieux, les 
villes serviront de modèles aux entreprises et aux autres villes. 

Si les transports peuvent être un catalyseur important pour 
aider les villes à atteindre leurs objectifs, c’est en partie parce 
qu’il existe déjà une dynamique de réforme des transports. 
Ces efforts peuvent être mis à profit pour faire évoluer les 
systèmes vers des activités plus écologiques. Partout dans 
le monde, les systèmes de transport sont soumis à une forte 
pression, les citadins étant confrontés aux embouteillages, à 
l’encombrement des transports en commun et aux problèmes 
de fiabilité.26 Ce sont des questions difficiles propres à chaque 
ville en raison de la grande variété d’impacts et de pressions. 

Le problème qui peut être résolu de manière systématique 
et uniforme dans toutes les villes est la difficulté qu’ont les 
usagers à payer les transports en commun. Les usagers sont 
rebutés par les méthodes de paiement complexes qu’implique 
souvent l’utilisation des réseaux de transport. Selon plusieurs 
enquêtes, près de la moitié des usagers interrogés dans 
19 pays déclarent peu pratique le fait de posséder différents 
billets pour différents modes de transport, 44 % déclarent 
ne pas connaître le montant à payer, et 41 % se disent gênés 

par l’obligation de payer en espèces dans les transports en 
commun. La fréquentation des transports publics dans le 
monde augmenterait de 27 % si les déplacements étaient plus 
faciles à régler.27

Autre point sensible pour de nombreux usagers : le temps qu’il 
faut pour monter à bord et payer (ou « temps d’attente »), ce 
qui ralentit le trajet par de longues pauses.28 Les systèmes de 
billetterie traditionnels maintiennent l’empreinte carbone des 
transports en commun à un niveau élevé; il a été démontré 
que les lignes de autobus les plus fréquentées (avec le plus 
grand nombre de passagers embarqués) sont celles qui 
produisent le plus d’émissions en raison des temps d’arrêt 
importants.29 De même, les usagers qui empruntent les axes 
payants sont souvent frustrés par les longues files d’attente 
dues au traitement des péages. Des études sur les effets des 
transpondeurs automatiques de péage E-ZPass ont montré 
que la mise en œuvre de cette technologie sur l’autoroute 
New Jersey Turnpike a réduit les retards aux péages d’environ 
85 %, ce qui a permis aux conducteurs de gagner 1,8 million 
d’heures par an et de réduire la consommation de carburant 
sur le Turnpike de 1,2 million de gallons par an.30

En mettant en œuvre les normes et solutions de paiement 
Visa, les villes peuvent consacrer leurs ressources à des 
problèmes plus difficiles à résoudre, mais essentiels pour 
accroître l’utilisation des transports en commun.

 «  Nous nous sommes rendu compte que 
personne ne voulait acheter de billet 
et que nous ne voulions pas non plus 
leur en vendre. Si vous pouviez trouver 
un moyen de rendre ce processus 
commercial très simple plus efficace,  
ce serait l’idéal. » 

 –  Shashi Verma, directeur de la technologie, 
Transport for London31
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Paiements numériques : une victoire 
pour le transport

Au fur et à mesure que les villes animées d’aujourd’hui se 
transforment en mégapoles de demain, la technologie est un 
facteur majeur d’efficacité dans ces paysages urbains.32 Les appareils 
connectés apporteront de nouvelles façons d’interagir avec 
l’infrastructure de la ville, en rationalisant les tâches et les processus 
quotidiens et en réduisant le volume de ressources nécessaires aux 
systèmes de gestion actuellement manuels et lents. 

Il est clair que des changements sont nécessaires pour 
rationaliser les procédures de paiement dans les réseaux de 
transport, ce qui augmentera le nombre d’usagers tout en 
réduisant les émissions. Un moyen prometteur d’y parvenir  
est d’instaurer des paiements numériques.

Pour payer au tourniquet ou sur le terminal embarqué d’un 
véhicule de transport, louer un vélo ou un scooter partagé, 
franchir un péage et/ou utiliser les stationnements publics 
par exemple, les usagers utilisent des cartes de paiement sans 
contact ou des portefeuilles numériques. Ils peuvent planifier 

et/ou payer à l’avance leurs déplacements dans tous les modes 
de transport, ou simplement utiliser leur carte/appareil 
pour payer au fur et à mesure. Le système peut également 
suivre l’utilisation des transports chaque jour et débiter 
automatiquement la carte du client à la fin de la journée,  
en tenant compte du plafonnement des tarifs. 

Le transport public étant un élément essentiel de la vie 
quotidienne, il reste un cas d’utilisation important pour initier 
les consommateurs à la technologie « tap to pay ». La facilité 
d’utilisation des systèmes de paiement sans contact devrait 
encourager les usagers à recourir aux transports en commun 
et aux options de micro-mobilité, réduisant ainsi l’utilisation  
de la voiture. 

La technologie de paiement numérique permet d’appliquer 
des remises et des plafonds de paiement sur l’ensemble du 
système, et permet aux clients de circuler à vélo, en scooter,  
en voiture, de passer les péages et de se garer sans se soucier  
du moyen de paiement et du montant de leur trajet. Les 
usagers peuvent utiliser leurs cartes/appareils à l’intérieur  
et à l’extérieur des systèmes de transport, et récupérer  
le solde de la carte en cas de perte ou de vol.

Aperçu des projets de transport  
en janvier 2020. Source : Visa

Visa contribue à l’adoption du transport 
sans contact dans le monde entier.
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Ces systèmes de tarification numérique rationalisés 
encourageront l’utilisation des transports publics, tout en 
améliorant l’efficacité et en réduisant les émissions des 
réseaux de transport. Une étude menée sur les temps 
d’embarquement dans les autobus de Sydney (Australie) 
révèle que les passagers payant par carte (insérée dans la 
fente) montaient dans les autobus presque deux fois plus 
rapidement que ceux payant avec la monnaie exacte en 
espèces, et plus de trois fois plus vite que ceux qui reçoivent 
de la monnaie du chauffeur.33

Un système sans contact est encore plus rapide que 
l’utilisation de cartes de transport, car les usagers n’ont 
qu’à effleurer leur carte à l’embarquement plutôt que de 
l’insérer dans la machine. La réduction du temps nécessaire 
aux usagers pour monter à bord et payer réduit le temps 
d’attente et les émissions qui en découlent. Un groupe 
international de chercheurs a constaté qu’un système de 
paiement par carte sans contact installé dans les autobus 
diesel à Dalian (Chine) entraînait 20 % d’émissions en moins 
qu’un système de paiement en espèces, et a conclu que 
« l’utilisation du paiement par carte sans contact réduit 
considérablement les émissions ».34

«  Nous faisons des transports publics  
une option plus abordable pour des millions 
de personnes. C’est une mesure essentielle 
pour inciter davantage de Londoniens à 
renoncer à leur voiture, ce qui contribuera  
à réduire les embouteillages et les émissions, 
et à assainir notre air toxique ». 

 -  Sadiq Khan, maire de Londres (Angleterre), annonce 
un gel des tarifs rendu possible en partie grâce à 
l’augmentation des paiements sans contact, qui 
représentent désormais 64 % de tous les trajets effectués 
dans le métro.35

La billetterie sans contact réduit également les ressources 
habituellement consacrées à la production et à la distribution 
de billets en papier (approvisionnement en papier, impression, 
élimination et tâches administratives). Les titres à usage unique 
ne peuvent être recyclés en raison de la bande magnétique 
qui se trouve au dos.

Non seulement les systèmes de paiement sans contact 
permettent d’accroître la fréquentation, de lutter contre les 

émissions et de réduire les déchets, mais les données qu’ils 
génèrent aident également les villes à planifier des itinéraires plus 
rentables en évaluant de manière anonyme les déplacements 
des usagers entre les différents quartiers d’une ville, en 
indiquant les heures de pointe et les tendances en matière 
de fréquentation. Appréhender ce type de synergies peut 
aider les administrateurs municipaux à planifier les itinéraires 
de transport en commun les plus à même de combler les 
besoins de la population, ce qui permet d’augmenter le 
nombre d’usagers et d’accroître l’efficacité et la durabilité.36

Outre ses nombreux autres avantages, le paiement numérique 
permet aux exploitants de transport d’économiser de l’argent. 
Une étude menée par Visa révèle que la gestion des billets 
dans un système de transport public coûte 14,5 centimes pour 
chaque dollar physique perçu (prix du trajet), contre seulement 
4,2 centimes pour chaque dollar numérique. Les coûts de sécurité 
sont également réduits, puisque les cartes sans contact Visa 
intègrent la technologie sécurisée de puce EMV® qui a fait ses 
preuves en matière de réduction de la fraude par contrefaçon.37 

Visa : aider les villes à optimaliser  
les transports

Avec un nombre croissant de personnes se déplaçant 
quotidiennement dans les centres-villes, l’optimalisation 
de la mobilité urbaine et la durabilité des villes sont d’une 
importance capitale pour l’avenir des métropoles florissantes. 
Après analyse approfondie des problèmes auxquels sont 
confrontées les villes, Visa a pris l’initiative de créer et mettre 
en œuvre des solutions basées sur les données qui améliorent 
l’adoption, l’efficacité et l’impact de la mobilité urbaine. 

Mettant à profit ses innovations et son excellence 
technologique, Visa développe des plateformes rentables 
permettant aux villes de réduire les coûts, tout en augmentant 
leurs revenus et en bâtissant un avenir plus durable. En tant 
que réseau des réseaux, Visa est en mesure de proposer un 
système de transport véritablement fiable et une expérience 
de paiement sécurisée qui fonctionne sur plusieurs modes 
de transport. La logistique plus fluide, plus rapide et plus 
cohérente des paiements numériques permet aux villes  
de se diriger vers un avenir plus praticable et plus durable.

La technologie « tap to pay » de Visa est de plus en plus 
reconnue et adoptée à travers le monde. Elle est couramment 
utilisée en dehors des États-Unis, plus de 50 % des transactions 
Visa s’effectuant sans contact à la caisse des détaillants. 
Dans une cinquantaine de pays, le paiement sans contact 
représente au moins un tiers de toutes les transactions 
directes. Ce type de paiement gagne rapidement du terrain 
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aux États-Unis également, puisque huit des dix principaux 
émetteurs proposent désormais des cartes sans contact et 
que 300 millions de cartes Visa sans contact devraient être 
émises d’ici fin 2020. Aujourd’hui, plus de 80 % des marchands 
les plus actifs de Visa aux États-Unis proposent à leurs clients 
de payer sans contact à la caisse, si bien que plus de 60 % 
des transactions directes dans le pays ont lieu chez un 
commerçant équipé de la technologie sans contact.38

Les systèmes de transport sont un facteur clé de cette 
adoption. Les villes du monde entier utilisent cette 
technologie pour transformer leurs réseaux. Selon une 
enquête de Visa, 49 % des usagers britanniques considèrent 
l’introduction du système Tap to Pay comme l’amélioration la 
plus importante de leur expérience des transports publics.39 
La Metropolitan Transportation Authority (MTA) jouit d’un 
bilan positif avec 1 million de paiements sans contact dans 
les 10 premières semaines, puis 4 millions dans les 7 premiers 
mois effectués par des visiteurs représentant 93 pays.40

 

Dans le cadre de notre collaboration avec les acteurs des 
secteurs public et privé visant à favoriser le développement 
économique et écologique durable des villes, les experts 
Visa en mobilité urbaine aident les exploitants de transport à 
intégrer des systèmes de paiement numérique sur l’ensemble 
de leur réseau.41 Visa a contribué au lancement de plus de 
175 projets de transport sans contact, dont 62 rien qu’en 2019, 
notamment à Édimbourg, Manchester, Miami, New York, Rio 
de Janeiro et Singapour. Ces projets de transport en commun 
ont été adoptés de manière positive, avec une augmentation 
de 40 % des transactions sans contact sur Visa dans le monde. 
Le programme mondial Visa Ready dédié au transport 
comprend une centaine de partenaires à travers le monde 
entier, ce qui permet aux organismes de transport en commun 
d’avoir accès à un réseau élargi de solutions technologiques  
et d’expertise.

Singapour abrite l’un des plus grands projets de transport en commun utilisant  
la technologie Visa. 

+30 000
points de service

1,39 milliard de dollars
recettes annuelles totales de billetterie

En 2019, ce système représentait : Usage des résidents et des visiteurs :

5,6 m
résidents

18,5 m
visiteurs

5 400
autobus

182
réseaux de transport



 8 8Les paiements numériques au service de la mobilité urbaine : Aider les villes à devenir plus vertes et plus connectées

Recommendations : rendre les transports 
plus écologiques

Étant de plus en plus impliquée dans l’amélioration des 
systèmes de transport à travers le monde de par ses solutions 
technologiques, Visa préconise un certain nombre d’éléments 
à l’intention des municipalités désireuses d’adopter une 
nouvelle approche pour leur réseau de transport.42 Compte 
tenu du lien étroit entre efficience de la mobilité urbaine et 
décarbonisation des villes, les conseils ci-dessous peuvent 
contribuer directement à un changement climatique urbain.

1. Créer une expérience de paiement fluide  
Les administrations municipales et les urbanistes devront 
mettre en œuvre des innovations, comme le paiement 
sans contact et des plateformes offrant aux clients une 
expérience optimale et prévisible et aux exploitants un 
système plus rapide, plus efficace et plus durable. Les 
urbanistes doivent passer de l’idée de « billetterie » à celle 
de « perception des droits de transport », en créant des 
expériences fortement axées sur le client.

2. Concevoir en tenant compte de tous les membres  
de la société  
Lorsqu’ils conçoivent des innovations dans l’écosystème 
des transports, les administrateurs et les urbanistes 
doivent prendre en compte les personnes âgées, les 
personnes handicapées et celles qui ne bénéficient pas 
ou peu de services bancaires, afin de garantir l’accès 
à tous. La création d’un système accessible permet 
d’augmenter le nombre d’usagers et facilite l’intégration 
des options de transport public dans la vie urbaine.

3. Exiger et investir dans les améliorations technologiques 
Les villes devraient instaurer une législation pour exiger 
une technologie de pointe dans les systèmes de transport 
et investir dans une infrastructure de données solide pour 
veiller à ce que les solutions technologiques connectées 
répondent à la demande des consommateurs. 
Les résidents bénéficieraient de données sur leurs 
déplacements via les transports en commun, tandis que 
les administrateurs municipaux auraient un aperçu de  
la demande et des modèles de déplacement.

4. Encourager la connectivité et la collaboration 
Les usagers combinant de plus en plus les modes de 
transport, les urbanistes doivent réfléchir à la manière  
de rationaliser le transport multimodal. Les municipalités 
gagneront à encourager la collaboration entre plusieurs 
exploitants d’une même zone. En adoptant des terminaux 
de paiement numérique normalisés dans le monde 

entier, il sera plus facile pour les exploitants de les 
intégrer et plus facile pour les administrateurs d’exploiter 
des systèmes de manière efficace en profitant des 
déplacements entre les villes, les régions et les pays. 

5. Développer des partenariats stratégiques  
pour créer une nouvelle dynamique  
Les villes peuvent s’associer à des entreprises capables 
d’élargir leur vision pour faciliter la planification,  
en utilisant, par exemple, l’intelligence artificielle et  
les mégadonnées pour analyser la consommation,  
les déplacements et l’évolution des tendances. Cela 
fournira de nouveaux moyens d’analyser les changements 
actuels et les orientations futures du transport, afin d’en 
accroître l’efficience.

Conclusion

Améliorer la vie urbaine en réduisant la pollution (tout en 
assurant les déplacements des populations) est l’un des plus 
grands défis de notre époque. C’est la raison pour laquelle Visa 
collabore avec des villes du monde entier pour promouvoir 
des moyens de réduire les émissions de carbone, favoriser la 
durabilité économique et rendre les villes plus vivables grâce à 
de meilleures solutions de transport. De Singapour à New York, 
des milliards d’usagers bénéficient déjà chaque année de la 
mobilité urbaine de Visa. 

L’exploitation de la technologie de paiement peut aider 
les villes à fonctionner plus efficacement en adoptant 
des systèmes de transport sans contact proposant des 
déplacements quotidiens plus faciles, plus rapides et  
plus écologiques.
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